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Je voudrais tout d'abord adresser mes vifs remerciements au Gouvernement des 

Emirats Arabes Unis d'accueillir cette 18ème session de la Conférence Générale 

de l'ONUDI, ainsi que pour tous les efforts déployés pour la réussite de cet 

évènement. 

Je voudrais féliciter S.E.M Souhayl EL MAZROUI,Ministre de l'Energie et de 

l'Industrie des Emirats Arabes Unis, pour son élection à la présidence de la 

Conférence. 

Je voudrais également saluer le leadership du Directeur Général de l'ONUDI et 

ses efforts inlassables pour revitaliser l'ONUDI. 

 

Permettez-moi de revenir brièvement sur l'expérience du Maroc qui a initié 

depuis 2005 une politique de développement économique axée sur une vision 

sectorielle et accompagnée d'une volonté de promouvoir le secteur industriel. 

Pour saisir les opportunités de la révolution industrielle et pour gagner la bataille 

de la compétitivité future, l'industrie marocaine a choisi de ne plus dépendre 

uniquement du facteur "coût de production" comme principal avantage 

compétitif, l'ambition aujourd'hui pour le Maroc, c'est d'être à la pointe de 

l'innovation et de dépasser la frontière technologique pour proposer l'offre 

industrielle de demain, qui satisfait aux normes internationales du marché. 

En effet, la concurrence dans la 4ème révolution industrielle va se faire sur la 

base de la créativité et de l'innovation, ce qui demande une grande capacité 

d'accès aux talents. C'est dans cette concurrence que le Maroc veut prendre 

place. Il s'agit d'un positionnement stratégique qui interpelle en même temps 

notre tissu industriel, nos systèmes de formation et d'enseignement supérieur 

et enfin notre politique de recherche scientifique. 

L'idée est de rendre l'industrie marocaine mieux connectée, plus dynamique, 

solidaire et inclusive. Cela devra se faire selon une approche globale et 

cohérente basée sur l'installation d'une solide logique de partenariat entre l'Etat 



et le secteur privé. Le volet formation est incontournable, surtout que la création 

de capacités industrielles va de pair avec la mobilisation de ressources humaines, 

impliquées dans le développement de l'innovation et l'accumulation du savoir. 

Et afin d'accompagner ses efforts d'industrialisation et réaliser ses objectifs de 

développement durable, le Royaume a signé, au début de cette année, avec 

l'ONUDI, un Programme de partenariat pays. Le Royaume est d'ailleurs le 

premier pays arabe à bénéficier d'un programme d'une telle envergure à 

l'ONUDI, ce qui représente un témoignage de reconnaissance pour les efforts 

considérables déployés par le Maroc en matière de développement industriel. 

Par ailleurs, je voudrais mettre l'accent sur l'importance de la composante 

coopération Sud-Sud et triangulaire dans le PCP. Le Maroc réitère sa volonté de 

développer un partenariat fructueux avec l'ONUDI au service d'une coopération 

Sud-Sud et triangulaire renforcée et inclusive, notamment avec les pays 

africains. 

A l'ère de la libéralisation du commerce et de l'ouverture mondiale des marchés, 

l'Afrique fait face aux défis de la compétitivité. La promotion de l'innovation et 

le développement des infrastructures étant des facteurs de compétitivité des 

entreprises, leur développement semble indispensable. 

L'industrialisation de l'Afrique est un enjeu important qui contribuerait à 

accroître la productivité en stimulant le progrès technologique et l'innovation 

tout en créant des emplois plus qualifiés dans le secteur formel. 

La 4ème révolution industrielle pourrait bien être en Afrique et elle entrainerait 

de grandes opportunités. De nombreux pays africains s'approprient rapidement 

les innovations et utilisent les nouvelles technologies de l'information et de la 

communication (NTIC), pour fournir des services publics et favoriser l'inclusion 

dans les processus de prise de décision. 

En guise de conclusion, j'aimerais souligner que le Maroc s'associe à la 

déclaration prononcée par l'Egypte au nom du Groupe Arabe. De même, je 

souhaiterais réitérer la volonté du Maroc de renforcer davantage son 

partenariat avec l'Organisation pour la mise en œuvre des ODD notamment celui 

relatif à l'industrie, l'innovation et les infrastructures ainsi que la concrétisation 

des objectifs du PCP Maroc. 


